
■ Parents d’élèves, exigez des 
comptes de votre école!

■ Retraite des indépendants: 
Le prochain gouvernement 
tranchera

■ Internet ou Splinternet?

Editorial
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ES chiffres sur la criminalité 
ont un rôle hautement stra-
tégique dans la conduite des 

politiques publiques. Dans la plu-
part des pays qui s’y sont essayés 
avec succès,  la mise en place de 
systèmes de pilotage statistique 
fiables de la délinquance fait partie 
des prérequis. Ils ont souvent été le 
premier niveau de réponse au senti-
ment d’insécurité. Certes, même si 
ces indicateurs sont une partie d’un 
tout qui englobe le travail de proxi-
mité auprès des citoyens, la morali-
sation, la justice, ils traduisent une 
évolution logique des services de 
police. Là aussi, comme pour les 
autres domaines de l’Etat, les exi-
gences de new public management 
poussent l’administration à tenter de 
s’inspirer du privé en dirigeant par 
les objectifs. 

Le niveau de détail fourni par le 
dernier bilan de l’Intérieur est à cet 
égard intéressant, mais il faut faire 
preuve de beaucoup de prudence 
dans les interprétations. La crimi-
nalité est par excellence le domaine 
qui se prête le plus difficilement à 
l’agrégation. 

Parler d’une baisse (ou d’une 
hausse) de la criminalité, en mesu-
rant un panier où l’on consoliderait 
des délits parfois à l’amplitude hé-
térogène, ne veut strictement rien 
dire. A moins de considérer que des 
variables, comme la chicha, l’at-
taque au sabre ou le viol, doivent 
être logées à la même enseigne. Par 
ailleurs, il y a une dimension qui 
n’est pas maîtrisée. Les chiffres dis-
ponibles pour l’heure  dépendent en 
partie de la décision de la victime de 
porter plainte ou pas. On ne comp-
tabilise donc que les PV transmis 
par la police et la gendarmerie à la 
justice. Ce qui manque, ce sont les 
compléments d’enquête auprès des 
victimes. C’est un maillon décisif. 
Autrement, le décalage entre  la dé-
linquance vécue et la délinquance 
déclarée persistera. C’est ce qui ali-
mente la perception d’insécurité.o

Mohamed BENABID

Délinquance
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Le PAM 
décline son offre 

ce week-end
Ilyas El Omari, SG du PAM

 Voir page 9

 Voir De Bonnes Sources

Sidi Bernoussi, 
cas d’école

Reconquérir l’espace public

L’argent coûte toujours moins 
cher pour le Trésor

E Trésor emprunte sur le mar-
ché à des taux historiquement 
bas. L’amélioration des fi-

nances publiques et l’abondance de 
liquidité ont fortement contribué à 
la détente des taux obligataires. Les 
institutionnels qui sont très friands 
de bons du Trésor sont à la quête 

d’actifs plus rémunérateurs pour 
optimiser leur rendement. Pour les 
ménages, la baisse des taux a com-
plètement rogné la rémunération du 
compte sur carnet. En revanche, elle 
a favorisé, certes dans de moindres 
proportions, la baisse des taux d’inté-
rêt immobiliers.o
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Voir Analyse pages 3 & 4

• Dans les villes, une légère 
hausse de 3% à fin juillet

• Les atteintes contre les biens 
et les personnes en tête

• Changement inquiétant dans 
le profil des détenus

Voir page 2

Voir pages 18 à 20Voir page 29

Voir page 28

Les derniers chiffres
Criminalité

Ph. Bziouat)


